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Pour l'étudiant dyslexique, l'apprentissage quotidien de la lecture peut s'avérer une tâche rebutante. Apprendre à lire (langage) est possible pour la plupart des étudiants dyslexiques lorsque la programmation scolaire prévoit une évaluation précise des comportements en matière de lecture et des stratégies d'enseignement adaptées aux particularités des étudiants à cet égard. 

La dyslexie est un terme inventé en 1887 par Rudolf Berlin de Stuggart, Allemagne, pour décrire l'incapacité de lire. Au plan éducationnel, la meilleure définition de la dyslexie est probablement la suivante : elle se manifeste comme un trouble d'apprentissage au niveau de la lecture et elle apparaît chez des étudiants d'une intelligence normale et même parfois supérieure à la moyenne, qui par rapport à leurs compagnons de classe du même âge et d'un potentiel scolaire semblable, connaissent de graves difficultés au niveau de la lecture, en dépit de stratégies d'enseignement conventionnelles et de possibilités socio-économiques adéquates. 

Il existe deux formes majeures de dyslexie : la première est caractérisée par des problèmes de perception auditive et la seconde par des difficultés d'ordre sensorio-visuelle (Border 1973; Ingram, Jason et Blackburn, 1970; Mattis, French et Rappin 1975; Pirozzolo, 1979). La dyslexie touchant la perception auditive du langage se traduit par l'incapacité de distinguer les phonèmes (ou les plus petites unités) du discours, d'où subséquemment l'inaptitude à apprendre les liens entre les apparences visuelles et les sons des lettres et des mots. Ces troubles sont évidents aux plans de la discrimination, de la séquence auditive, de la concentration, et de la perception auditive des émotions. On considère que cette forme de dyslexie cause le plus de difficulté en matière d' apprentissage de la lecture (Mattis et al. 1975). La dyslexie d'ordre visuo-spatiale est une cause moins fréquente d'un trouble du développement au chapitre de la lecture. Chez les étudiants atteints de dyslexie visuo-spatiale, la parole semble se développer normalement, mais par contre, ils sont incapables d'assimiler les exigences spatiales et visuelles requises pour acquérir des aptitudes à la lecture. Les déficits sont manifestés au chapitre de la discrimination visuelle, de la séquence visuelle, de la discrimination fond-forme, de la perception visuelle en profondeur et de la perception visuelle affective. 

La liste de contrôle des comportements, énumérés ci-dessous servira aux enseignants (niveaux primaire et secondaire) à déterminer les caractéristiques des comportements dyslexiques de leurs étudiants. La liste de contrôle ci-dessous, comporte trois volets sur les caractéristiques de la dyslexie portant sur les troubles auditifs et les lacunes en matière de formes linguistiques, les caractéristiques apparentées à la dyslexie de nature spatio-visuelle et les caractéristiques communes aux deux types de dyslexie. 

INSTRUCTIONS RELATIVES À LA NOTATION DE LA LISTE DE CONTRÔLE 
Cocher chaque énoncé indicatif du comportement de l'étudiant. Il y a lieu de noter qu'il est improbable qu'un étudiant puisse manifester tous les comportements figurant sur la liste de contrôle et que par ailleurs un seul comportement particulier ait été observé chez tous les étudiants dyslexiques. Si vous avez coché un total de six énoncés ou plus, il se pourrait bien que l'étudiant soit dyslexique. 

LISTE DE CONTRÔLE DE L'ENSEIGNEMENT RELATIVE AUX COMPORTEMENTS DYSLEXIQUES 
 

Section 1: Comportements caractéristiques d'une dyslexie de type auditif accompagnée d'une carence au plan des formes linguistiques
L'étudiant...

	1. accuse une forte préférence pour les activités récréatives et scolaires n'exigeant guère d'aptitudes à l'écoute.
	

	2. peut comprendre plus efficacement lorsque le texte est lu en silence plutôt qu'à haute voix.
	

	3. préfère apprendre de médias muets (films) que de médias a audiovisuels (cassettes).
	

	4. à de la difficulté à se souvenir des mots d'usage courant dans la conversation
	

	5. donne des réponses à tout hasard lorsqu'il tente de se souvenir de mots d'usage courant dans la conversation.
	

	6. éprouve beaucoup de difficultés à combiner les sons des lettres.
	

	
	

	7. se souvient mieux de choses enseignées que de choses qui lui sont ordonnées.
	

	8. sans notes écrites, éprouve des difficultés à se souvenir d'informations (ex.: travaux de classe, messages téléphoniques).
	

	9. commet de nombreux lapsus ("tu pouges les doigts" au lieu de "tu bouges les doigts").
	

	10. suit mal les directives orales.
	

	11. omet des voyelles dans des mots à deux syllabes comme lorsqu'il épelle "roge" pour "rouge".
	

	12. substitue les voyelles, comme lorsqu'il épelle le mot "rade" pour "rude".
	


Section 2: Comportements caractéristiques d'une dyslexie d'ordre visuo-spatial
L'étudiant...

	13. se sert constamment de ses doigts ou d'un crayon pour ne pas oublier où il en est rendu dans sa lecture.
	

	14. à de la difficulté à copier l'information (à partir du tableau noir ou sur papier).
	

	15. lorsqu'il écrit, il confond les lettres majuscules ou minuscules. (Ex.: dAd).
	

	16. souvent, ne se rend pas compte des changements qui se produisent dans l'environnement.
	

	17. éprouve des difficultés à comprendre les cartes géographiques.
	

	18. a de la difficulté à se rappeler des directions lorsqu'il marche.
	

	19. épelle mieux à haute voix que par écrit. Donne souvent les bonnes lettres, mais en mauvais ordre (ex.: lse pour les).
	

	20. a du mal à décrire les caractéristiques visuelles de personnes et d'endroits qui lui sont familiers.
	

	21. préfère écouter des bandes magnétiques plutôt que de regarder des films.
	

	22. éprouve des difficultés à copier les chiffres et les symboles.
	

	23. omet des mots (et des lignes) lorsqu'il lit.
	

	24. articulation excessive au cours d'une lecture en silence.
	

	25. a une meilleure mémoire de l'expression orale que de l'expression écrite.
	


Section 3: Comportement "caractéristique" de la dyslexie au chapitre de ladiscrimination auditive et des relations visuo-spatiales en matière de langage

L'étudiant...

	26. à de la difficulté à structurer le temps.
	

	27. est rigide et inflexible.
	

	28. formule souvent des commentaires négatifs au sujet des tâches de lecture.
	

	29. éprouve beaucoup de frustration notamment lors d'activités de lecture.
	

	30. est très distrait.
	

	31. ne semble pas se rendre compte des signaux sociaux non verbaux (ex.: gestes, ton de la voix).
	

	32. à de la difficulté à se faire des amis souvent à cause de remarques sans ménagements et d'un manque de sensibilité.
	

	33. l'enseignement de la lecture par le biais de programmes de base types ne lui a guère profité.
	


 

Pour que les tactiques soient valables et puissent assurer le succès de l'intégration scolaire des étudiants, il faut les structurer de façon à permettre de tirer profit des points forts en connaissances (aptitudes). Les tactiques énoncées ci-dessous comportent trois volets : les stratégies appropriées pour l'étudiant doté de bonnes aptitudes visuelles, (et d'une faible perception auditive, les stratégies particulières à l'étudiant doté d'une bonne discrimination auditive (et d'une faible perception visuelle), et les stratégies d'enseignement communes aux deux types d'étudiants dyslexiques. 

TACTIQUES D'ENSEIGNEMENT POUR LES ÉTUDIANTS DYSLEXIQUES 
ayant de BONNES APTITUDES VISUELLES MAIS UNE FAIBLE CAPACITÉ AUDITIVE 

1. Encourager l'étudiant à réfléchir sur un mot inconnu et à penser à un autre mot (ou à une partie d'un autre mot) auquel il ressemble. 

2. Enseigner à l'étudiant à se créer des images mentales qu'il pourrait associer avec des mots (et des lettres) au cours de l'apprentissage initial. 

3. Utiliser des matériaux sur lesquels figurent des lettres en relief sur une illustration. 

4. Choisir des matériaux qui utilisent le mot entier et permettent des présentations répétées d'un modèle. 

5. Faire créer des histoires à l'étudiant par le truchement de la méthode de l'expérience du langage. 

6. Par diverses activités, lui faire assortir des illustrations et des mots. 

7. Par le truchement de jeux, l'amener à se concentrer sur des mots. 

8. Aux fins de l'épellation, demander à l'étudiant de regarder le mot attentivement, de fermer les yeux et de l'imaginer, et ensuite copier les lettres à partir de l'image mentale qu'il a conçue. Il peut aussi utiliser le nouveau mot dans une phrase. 

ayant de BONNES APTITUDES AUDITIVES MAIS UNE FAIBLE CAPACITÉ VISUELLE 

9. Utiliser des lettres et des mots différents comme "m", "t" (au lieu de "b", "d") et "vert", "il" (non pas "nue", mais "une"). 

10. Commencer par des mots très imagés à caractère ascendant et descendant comme "bicyclette" et "tigre" au lieu de mots comme "venir" et "comme". 

11. Leur enseigner d'abord les sons des lettres et ensuite les noms. Ne pas enseigner les deux à la fois. 

12. Dans le cas des étudiants affligés de problèmes d'acuité visuelle, il faut éviter les petits caractères flous (ex.: polycopie tirant sur le violet). Considérez l'utilisation de matériel pédagogique comme les livres à gros caractères. 

13. Si les étudiants n'entendent pas isolément les mots parlés, utiliser des matériaux comportant de larges espaces ou tirer des lignes entre chaque mot. Par la suite, tirer des lignes entre les phrases et les membres de phrase. 

14. Si les mots sont inversés, utiliser de la couleur pour mettre en évidence les premières lettres des mots (ou des mots confus). Cette couleur devrait être affaiblie dans les présentations ultérieures. Il faudrait également enseigner à l'étudiant à pointer le début de chaque mot lorsqu'il lit. Il peut ultérieurement utiliser une carte pour suivre chaque ligne (la carte devrait être placée au-dessus de la ligne qu'il est en train de lire). 

15. Pour l'étudiant qui éprouve des difficultés à copier, lui faire dire le mot ou la phrase en silence avant qu'il ne commence à l'écrire. 

16. Permettre à l'étudiant de dire les mots à voix basse lorsqu'il lit. On pourrait l'encourager ensuite à dire les mots "dans sa tête". 

17. Pour l'étudiant ayant de la difficulté à franchir visuellement la ligne médiane, lui apprendre à placer son livre en position verticale et lire la page à partir du haut plutôt que d'un coté de la page à l'autre. 

STRATÉGIES D'ENSEIGNEMENT POUR TOUS 

18. Faire part à l'étudiant d'expériences situées dans leur contexte avant de leur faire lire des sujets particuliers. Cette approche se traduira par une plus grande motivation à lire tout en précisant les information nécessaires à l'accroissement de la compréhension. 

19. Fabriquer des lettres en relief en laissant sécher de la colle liquide blanche sous forme de lettres et de mots voulus. Les étudiants peuvent toucher les lettres et les mots en les retraçant sur la colle séchée. Les lettres fabriquées de papier sablé (de verre), de velours, de bois, ou d'aluminium constituent aussi de bons renforcements tactiles. 

20. Incorporer la lecture soutenue en silence dans votre programme d'enseignement. Lorsque vos étudiants noteront que vous lisez aussi en silence, les étudiants se rendront compte que vous appréciez vraiment la lecture. 

21. De temps à autre, donner à vos étudiants les questions de votre test avant de leur laisser lire une sélection particulière. Cette technique leur permettra de mieux se concentrer sur des éléments nettement définis aux fins de la lecture. 

22. En donnant une expression théâtrale créatrice à la lecture, les étudiants comprendront mieux la séquence de l'histoire, l'intrigue, les personnages et leurs rapports. 

23. Faire créer un journal par vos étudiants qui comprendra diverses rubriques comme un article de fond, la météo, des bandes dessinées, etc. et qui pourraient faire ressortir leurs intérêts et talents fort variés. Les étudiants peuvent vous dicter leur matériel s'ils sont incapables de l'écrire eux-mêmes. Ces données ensuite photocopiées peuvent s'avérer une riche source de matériel de lecture. Les étudiants peuvent aussi faire parvenir le journal à la maison de façon que les parents soient mieux renseignés sur ce qui se passe dans votre classe. Outre les encouragements oraux, certains étudiants auront besoin d'une motivation extérieure. Inviter les étudiants à faire leur propre plan de lecture des livres qu'ils ont à lire pourrait s'avérer une importante source de motivation. 

24. Certains élèves auront besoin d'une motivation extrinsèque en plus d'encouragement verbaux. Le fait de représenter eux-mêmes graphiquement les ouvra ses qu'ils auront lus pourra fortement les motiver. 

25. À l'occasion, laisser les étudiants préparer leurs propres quiz afin de tester les lectures qu'ils auront à faire. 

26. Demander aux étudiants de préparer un quiz auquel vous devrez répondre. 

27. Faire travailler les étudiants en écriture cursive. Dans l'écriture cursive, il est plus difficile de renverser l'arrangement des lettres que dans les textes manuscrits. Cette stratégie favorisera un meilleur contrôle des forces musculaires et partant, rendra chaque lettre plus distincte grâce à une meilleure coordination motrice et à plus grande acuité facile. 

28. Faire exécuter des exercices significatifs de mots du vocabulaire seulement après identification du mot dans le contexte d'une phrase que l'étudiant comprend. 

Les étudiants dyslexiques peuvent réussir à lire dans une classe régulier. Le degré de succès dont ils jouiront est lié à une évaluation précise de leurs comportements en matière de lecture et aux stratégies d'enseignement adaptées à cet égard. 



	Ce document a été publié par Troubles d'apprentissage - Association canadienne. 
	


	Affiché par l'Association canadienne des programmes de ressources pour la famille , septembre 1996.


 

